
LES ANNALES TÉRESIENNES

Vertus menteuses formées par les regards du forum, c'é-
tait pour la philosophie toute la perfection de l'homme ;
C'était son grand triomphe, à elle, d'avoir sauvé du dé-
bris, au milieu de la dépravation générale, cet édifice de
vanité et d'orgueil!

Dieu. mes chers amis, voulut nous donner une res-
source assurée et contre cette infirmité de la chair et
Contre cette aberration de la raison ou rationaliste ou

Païenne, et le Christ vint. Le Verbe incarné renouvela
l'oracle divin sur la vocation de l'homme à la sainteté
Surnaturelle, puis lui donna, ai-je dit, la grâce aussi bien
que l'exemplaire de la sainteté: " Estateperfecti sicut
Pate, vestcr qui in colis est, peifectus est." -" Ego
exempiiium dedi vobis ut quemadmodum ego fcci, ita et

vosfaciatis." - Et l'Eglise, héritière de l'œuvre rédem-

Ptrice, assistée de l'Esprit-Saint, depuis les temps chré-
tiens, va de générations en générations, refaisant l'hom-
"ne à l'image de Dieu par Jésus et en Jésus.

Cependant, mes chers élèves, le collège ecclésiastique,
le séminaire est, par excellence, la palestre de la culture
Morale, l'école du bien agir, un foyer de vertus et de
sainteté. La fraicheur des âmes, la vigueur disciplinai-

re: tel est le concours d'heureuses conjonctures qui fait

du petit séminaire, séjour de solitude et d'études, un

t théâtre éminemment apte à régénérer les âmes et à trem-
Perles caractères chrétiens. Assurément j'admire le pin-
teau vigoureux de Bossuet qui, dans son panégyrique

inus peint la verte jeunesse dans l'ardeur et l'impatien-

t Ce de ses désirs; ce sang chaud et bouillant semblable

, un vin fumeux ; cet âge impétueux qui se plaît dans

le mouvement et le désordre ; cette jeunesse enfin indo-
cile et téméraire, tendant les voiles de toutes parts à

s l'espérance. Cependant je ne reconnais pas, là, la belle

t Jeunesse de nos collèges. Mes amis, laissez moi saisir

e lette occassion de vous rendre un public hommage.

é Je pleure assurément, sur les exceptions, il y en a, et de

déplorables, mais, enfin, nos adolescents, sortis de foyers

' domestiques qu'une mère et qu'un père chrétiens hono-
s rent et sanctifient de leur religion profonde, acceptent

Volontiers les influences chrétiennes, les souffles vivi-
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